
Comment Facebook aide IsraÃ«l Ã  cacher ses crimes

Description

Par Tamara Nassar, le 20 octobre 2021

Human Rights Watch a demandÃ© une enquÃªte sur la censure des Palestiniens sur
Facebook. (Mohammed Asas / APA images)

Alors quâ??IsraÃ«l intensifiait en mai sa campagne dâ??assassinats dans la Bande de Gaza, des gens
Ã  travers le monde sont descendus dans la rue en solidaritÃ© avec les Palestiniens.

Dâ??autres ont utilisÃ© les rÃ©seaux sociaux pour renseigner, condamner et faire prendre conscience
des crimes dâ??IsraÃ«l.

Mais les utilisateurs de Facebook et dâ??Instagram ont bientÃ´t remarquÃ© que leurs posts Ã©taient
supprimÃ©s, leurs comptes suspendus et leur contenu soumis Ã  une visibilitÃ© rÃ©duite.

Un nouveau rapport de Human Rights Watch confirme que les deux plateformes de mÃ©dias sociaux,
toutes deux propriÃ©tÃ© de Facebook, rÃ©primaient et retiraient en effet des contenus et, dans de
nombreux cas, de faÃ§on erronÃ©e ou injustifiÃ©e.

Mais la reconnaissance par Facebook envers HRW dâ??erreurs et de retraits injustifiÃ©s a Ã©tÃ© au
mieux insuffisante. Elle a Ã©chouÃ© Ã  Â« aborder lâ??ampleur et la portÃ©e des restrictions de
contenus mentionnÃ©es, ou Ã  expliquer correctement tout dâ??abord pourquoi elles avaient eu
lieu Â», a dit lâ??organisation de surveillance.

La semaine derniÃ¨re, Facebook a annoncÃ© quâ??il engageait un consultant extÃ©rieur pour
enquÃªter sur les accusations comme quoi il censurait des contenus favorables aux Palestiniens. Il y a
plein de preuves de suppressions que les enquÃªteurs peuvent Ã©tudier.

Censure

Dans la pÃ©riode du 6 au 19 mai â?? dans laquelle se trouve lâ??agression israÃ©lienne sur Gaza
â?? lâ??association palestinienne de dÃ©fense des droits numÃ©riques 7amleh (prononcer
Â« hamleh Â») a rapportÃ© 500 cas de violation du droit dâ??expression en ligne.

On y trouve des retraits de contenus, des fermetures de comptes, des hashtags bloquÃ©s et
lâ??altÃ©ration de lâ??accessibilitÃ© Ã  un contenu spÃ©cifique.

La trÃ¨s grande majoritÃ© de ces violations â?? environ 85 % â?? sâ??est produite sur Facebook et
Instagram, y compris la suppression de rÃ©cits.
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Presque la moitiÃ© des dÃ©mantÃ¨lements ont eu lieu sans avertissement ou avis prÃ©alable et 20
autres pour cent nâ??ont pas spÃ©cifiÃ© la raison du retrait.

Dans un cas, Instagram a restreint lâ??utilisation du hashtag #alAqsa en anglais et en arabe â?? qui
fait rÃ©fÃ©rence Ã  la mosquÃ©e al-Aqsa Ã  JÃ©rusalem occupÃ©e. AprÃ¨s que 7amleh ait dÃ©fiÃ©
la sociÃ©tÃ©, le hashtag a Ã©tÃ© rÃ©tabli.

7amleh a Ã©galement observÃ© une augmentation du gÃ©o-blocage sur Facebook â?? technologie
qui restreint lâ??accÃ¨s en se fondant sur la localisation de lâ??utilisateur.

Certains posts quâ??Instagram a Ã©liminÃ©s Ã©taient simplement des reprises de contenus des
principales organisations mÃ©diatiques qui ne pouvaient pas vraiment Ãªtre interprÃ©tÃ©s comme
incitant Ã  la violence ou Ã  la haine.

Mais Instagram les a qualifiÃ©s comme tels, suggÃ©rant que la plateforme Â« restreint la libertÃ©
dâ??expression sur des sujets dâ??intÃ©rÃªt public Â», dâ??aprÃ¨s Human Rights Watch.

MÃªme quand les sociÃ©tÃ©s de rÃ©seaux sociaux ont reconnu leur erreur et remis le contenu en
place, le mal Ã©tait dÃ©jÃ  fait.

Â« Lâ??erreur entrave la circulation de lâ??information sur les droits de lâ??homme Ã  des moments
critiques Â», a dit Human Rights Watch.

Lâ??association a appelÃ© Ã  une enquÃªte extÃ©rieure sur les pratiques de rÃ©pression de
Facebook.

La liste des dangers de Facebook

Dans un seul cas, Facebook a retirÃ© le post dâ??un utilisateur dâ??Ã?gypte suivi par plus de 15.000
amis. Lâ??utilisateur avait partagÃ© des nouvelles dâ??Al Jazeera sur les Brigades Qassam, la
branche armÃ©e du Hamas.

Tout dâ??abord, Facebook a dÃ©truit le post selon sa Â« Norme Communautaire sur les Individus et
Organisations Dangereux Â», qui interdit la prÃ©sence dâ??organisations et dâ??individus
spÃ©cifiques sur la plateforme.

Facebook a ensuite remis le post aprÃ¨s que le cas ait Ã©tÃ© Ã©tudiÃ© par le conseil de surveillance.

Le conseil est arrivÃ© Ã  la conclusion que le post ne contenait aucun Â« Ã©loge, soutien ou
reprÃ©sentation Â» des Brigades Qassam.

Le conseil a Ã©galement critiquÃ© lâ??imprÃ©cision de la dÃ©marche â?? et a exigÃ© que Facebook
dÃ©finisse explicitement ce qui constitue Â« un Ã©loge, un soutien ou une reprÃ©sentation Â».

Le conseil de surveillance est parfois critique Ã  lâ??Ã©gard de la politique de la sociÃ©tÃ© et
dÃ©clare quâ??il est indÃ©pendant.

Mais des alarmes ont Ã©tÃ© lancÃ©es lâ??annÃ©e derniÃ¨re quand Facebook a nommÃ© lâ??ancien
responsable israÃ©lien Emi Palmor parmi ses membres. Palmor a passÃ© des annÃ©es au ministÃ¨re
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israÃ©lien de la Justice Ã  imposer la censure de la parole des Palestiniens.

Human Rights Watch a exhortÃ© Facebook Ã  publier sa liste des Â« individus et organisations
dangereux Â», recommandation dÃ©jÃ  faite auparavant par le conseil de surveillance.

Mais Facebook a constamment refusÃ© de le faire, dÃ©clarant que cela ferait du tort Ã  ses
employÃ©s.

La semaine derniÃ¨re, The Intercept a publiÃ© une version fuitÃ©e de la liste.

Elle nomme Â« plus de 4.000 personnes et groupes, dont des politiques, des Ã©crivains, des
organismes de bienfaisance, des hÃ´pitaux, des centaines de groupes musicaux et des personnalitÃ©s
musicales dÃ©cÃ©dÃ©es depuis longtemps Â», a Ã©crit The Intercept.

La liste de ceux que Facebook juge Â« dangereux Â» coÃ¯ncide largement avec ceux que les Ã?tats
Unis et IsraÃ«l considÃ¨rent comme des ennemis.

Mais elle va encore beaucoup plus loin.

Â« On y trouve lâ??enfant soldat cachemiri de 14 ans Mudassir Rashid Parray, plus de 200 groupes
musicaux, des stations de tÃ©lÃ©vision, un studio de jeux vidÃ©os, des compagnies aÃ©riennes,
lâ??universitÃ© de mÃ©decine qui travaille sur le vaccin local iranien contre la COVID-19 et de
nombreux personnages historiques morts depuis longtemps tels que Joseph Goebbels et Benito
Mussolini Â», a dit The Intercept.

De mÃªme que le Hamas et sa branche armÃ©e, la liste comprend le Front Populaire de LibÃ©ration
de la Palestine â?? parti politique marxiste-lÃ©niniste crÃ©Ã© en 1967. IsraÃ«l considÃ¨re
pratiquement tous les partis politiques palestiniens comme des organisations Â« terroristes Â» â??
prÃ©texte pour arrÃªter rÃ©guliÃ¨rement des Palestiniens pour activitÃ© politique.

MÃªme si la liste contient au moins trois groupes sionistes â?? la Ligue de DÃ©fense Juive, Kahane
Chai et Lehava â?? ceux-ci sont si extrÃªmes que Kahane Chai est mÃªme interdit par le
gouvernement israÃ©lien.

Kahane Chai, ou Kach, est un parti israÃ©lien fondÃ© par Meir Kahane, colon extrÃ©miste qui a
plaidÃ© pour lâ??expulsion totale des Palestiniens de leur terre natale. Kahane Chai est dÃ©signÃ©
par le DÃ©partement dâ??Ã?tat amÃ©ricain comme une organisation Ã©trangÃ¨re terroriste.

Lehava est une association raciste qui travaille Ã  empÃªcher les mariages mixtes entre Juifs et
Palestiniens. Ses membres ont maintes fois Ã©tÃ© filmÃ©s en train de se dÃ©chaÃ®ner Ã  travers
JÃ©rusalem Est occupÃ©e en criant Â« Mort aux Arabes Â».

Mais de nombreux politiciens, dirigeants de partis et religieux israÃ©liens qui incitent rÃ©guliÃ¨rement
Ã  la haine et Ã  la violence â?? telle la ministre de lâ??IntÃ©rieur Ayelet Shaked qui a dÃ©fendu sur
Facebook un appel au gÃ©nocide des Palestiniens â?? sont absents.

Câ??est le cas de lâ??armÃ©e dâ??IsraÃ«l.
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 Bien que lâ??armÃ©e israÃ©lienne commette rÃ©guliÃ¨rement des massacres, des crimes contre les
enfants et des expulsions forcÃ©es, elle nâ??est pas jugÃ©e suffisamment Â« dangereuse Â» pour la
faire figurer sur la liste de Facebook.

Et IsraÃ«l se sert rÃ©guliÃ¨rement de Facebook pour menacer de plus de violence.

Par exemple, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a lâ??habitude de poster des menaces directes de punition
collective contre les deux millions de civils palestiniens de Gaza.

En mai, le ministre israÃ©lien de la DÃ©fense Benny Gantz sâ??est servi de Facebook pour menacer
de plus de destruction quâ??il nâ??en avait commandÃ© Ã  Gaza en 2014.

Alors Ã  nouveau chef de lâ??armÃ©e dâ??IsraÃ«l, il avait commandÃ© une agression de 51 jours qui
avait tuÃ© plus de 2.000 Palestiniens, dont 551 enfants.

Â« Gaza brÃ»lera Â», a dit Gantz dans une vidÃ©o postÃ©e en mai sur Facebook, menace directe qui
constitue probablement la preuve dâ??une intention prÃ©mÃ©ditÃ©e de commettre des crimes de
guerre.

Â« Les rÃ©sidents de Gaza, la derniÃ¨re fois que nous nous sommes rencontrÃ©s lors de lâ??AÃ¯d al-
Fitr, jâ??Ã©tais chef de cabinet pendant lâ??OpÃ©ration Bordure Protectrice Â», dit-il dans la vidÃ©o
sur les images de la destruction.

Â« Si le Hamas ne met pas fin Ã  sa violence, la frappe de 2021 sera plus dure et plus douloureuse
que celle de 2014 Â», a-t-il promis.

Qui dÃ©cide?

Une question plus importante, câ??est pourquoi Facebook â?? qui a prÃ¨s dâ??un tiers de la
population mondiale sur sa plateforme â?? peut dÃ©cider quoi ou qui est Â« dangereux Â» ?

Il semble, comme lâ??a rÃ©cemment Ã©crit le professeur de lâ??UniversitÃ© de Columbia Joseph
Massad, que le critÃ¨re pour dÃ©cider qui ou quoi est considÃ©rÃ© comme Â« dangereux Â» ou
comme Â« terroriste Â» dÃ©pend davantage de lâ??identitÃ© dâ??une personne que de ce quâ??elle
a fait.

Â« Ce nâ??est pas lâ??acte de â??terrorismeâ?? qui dÃ©finit lâ??acteur comme â??terroristeâ??,
mais plutÃ´t lâ??inverse : câ??est lâ??identitÃ© confÃ©rÃ©e Ã  lâ??auteur en tant que
â??terroristeâ?? qui dÃ©finit ses actions comme Ã©tant de nature â??terroristeâ?? Â», dit Massad.

Cependant, comme Facebook a sÃ©vi contre les Palestiniens, les extrÃ©mistes juifs israÃ©liens ont
utilisÃ© les services de messagerie instantanÃ©e pour organiser des attaques massives contre les
citoyens palestiniens dâ??IsraÃ«l.

Sâ??y trouvaient les groupes Facebook et le service WhatsApp, propriÃ©tÃ© de Facebook.

Il nâ??y a aucun indice comme quoi Facebook prendrait au sÃ©rieux cette sorte de mÃ©susage de sa
plateforme, tout en interdisant les groupes politiques, les journalistes et les dÃ©bats palestiniens Ã  la
demande dâ??IsraÃ«l.
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Appels Ã  plus de censure

Bien avant lâ??agression israÃ©lienne en mai sur Gaza, Facebook avait lâ??habitude dâ??enlever des
pages dâ??organismes de presse palestiniens, souvent sans avis prÃ©alable ni justification.

Lâ??annÃ©e derniÃ¨re, Facebook a mÃªme retirÃ© la page du ministre de la SantÃ© de Gaza â??
source dâ??informations vitale pour les gens qui y vivent. Elle a Ã©tÃ© restituÃ©e aprÃ¨s des
demandes de la part de The Electronic Intifada.

Mais la censure ne semble pas suffire.

Les mÃ©dias et les Ã©lites politiques amÃ©ricains nâ??ont cessÃ© de rÃ©clamer ces derniÃ¨res
annÃ©es un contrÃ´le gouvernemental et une censure accrus des plateformes des rÃ©seaux sociaux.

Le prÃ©texte initial, ce furent les allÃ©gations sans preuve disant que la Russie sâ??Ã©tait servie des
rÃ©seaux sociaux, dont Facebook, pour manipuler lâ??issue de lâ??Ã©lection prÃ©sidentielle de 2016
afin dâ??aider Ã  la victoire de Donald Trump.

Â« Lanceur dâ??alerte Â»

La fuite dans The Intercept et le rapport de Human Rights Watch coÃ¯ncide avec une rÃ©cente
Â« enquÃªte Â» du Wall Street Journal supposÃ©e examiner les documents internes fuitÃ©s de
Facebook.

Le journal dÃ©clare que les dits Dossiers de Facebook rÃ©vÃ¨lent que la sociÃ©tÃ© est responsable
dâ??une panoplie ahurissante de Â« prÃ©judice[s] Â» qui vont de la mauvaise image de soi et de la
santÃ© mentale des adolescentes Ã  la violence en Ã?thiopie.

Lâ??ancienne directrice de produit de Facebook Frances Haugen, qui a divulguÃ© les documents, a
Ã©tÃ© fÃªtÃ©e en tant que Â« lanceuse dâ??alerte Â» par les dirigeants du CongrÃ¨s et les mÃ©dias
grand public.

Haugen a Ã©tÃ© amenÃ©e devant le CongrÃ¨s pour fournir du grain Ã  moudre Ã  ceux qui
rÃ©clamaient plus de censure et de contrÃ´le du dÃ©bat public sur Facebook sous prÃ©texte
dâ??empÃªcher des pays comme la Chine et lâ??Iran dâ??utiliser la plateforme Ã  des fins
malveillantes â?? une rÃ©utilisation de la mÃªme vieille histoire de la Russiagate.

Haugenâ??s call for what The Washington Post termed â??expansive and ambitiousâ?• government
regulation was enthusiastically received by several leading lawmakers.

Journalist Max Blumenthal noted that Haugenâ??s claims â??tracked so closely with imperial US
narrative.â?•

Interesting how the carefully prepared testimony of the Facebook
â??whistleblowerâ?• tracked so closely with imperial US narratives. Did
Facebook also disconnect babies in Kuwait from their incubators?
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pic.twitter.com/GBKitOoyQ9

â?? Max Blumenthal (@MaxBlumenthal) October 7, 2021

Naturellement, les mÃªmes quarts qui ont saluÃ© les appels de Haugen Ã  une censure accrue de ce
que les gens peuvent dire en ligne ont ignorÃ© la rÃ©alitÃ© dont les Palestiniens peuvent dÃ©jÃ 
tÃ©moigner : rÃ©clamer que les entreprises de la Silicone VallÃ©e agissent en tant quâ??arbitres de
la vÃ©ritÃ© qui servirait finalement Ã  Ã©craser les dissidents et Ã  rÃ©primer les voix les plus
vulnÃ©rables et marginalisÃ©es.

Câ??est vraisemblablement ce qui rend la rÃ©gulation gouvernementale du discours en ligne si
attrayante pour les Ã©lites politiques.

Ali Abunimah a contribuÃ© Ã  ce rapport.

Traduction : J. Ch. pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine

Source : The Electronic Intifada
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